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latum, sicut stylus pilis dissitis membranaceis munitum, ovoideo-conicum.

Stylus cylindricus, inclusus; stigma integrum, vix dilatatum.

Curieux par ses feuilles tardives naissant apres la floraison. En outre,

par son inflorescence terminale, bien distinct de toutes les especes indien-

nes et javanaises du group e, sauf A. cimrea King, de la Peninsule malaise

qui a les p6dicelles non uniflores, mais portant des cymules de 2 a 5 ileurs,

Tovaire glabre, etc. et YA. glabra Burgersd, qui est completement glabre,

a les grappes pauciflores, etc.

Thorel, n° 3146, exploration du Me-Kong, 1866-68, tres abondant dans

les forets au-dessus de Saiabury. Fleurit en mars.
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M. Lutz donne lecture de la Note ci-dessous
»

• «

rques sur une Algue parasite

(
Phyllosiphon Arisari K li h n

)

)

par M. R. MAIRE.
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Dans toute la region mediterraneenne on rencontre frequem-

ment, en hiver et au printemps, des feuilles &*A risorum vulgare

presentant des taches jaune verd&tre puis jaunes. Ces taches

sont plus ou moins arrondies et confluentes; elles ont le plus

souvent de 0,5 a 4 cm. de diamMre, leurs bords ne sont pas
t

nettement limiles, mais se fondent insensiblement dans les par-

ties saines ambiantes. II n'existe, au niveau de ces taches, ni

renflement ni depression, et Texarnen microscopique montre

qu'elles proviennent de la decoloration des cellules de la feuille

de YArisarum sous Tinfluence d'une Algue parasite dont les

filaments circulent dans les espaces intercellulaires. Cette Algue

est une Siphonee, le Phyllosiphon Arisari, qui a ete fort bien

etudiee par Kuhx, Just et Schmitz K

J'ai recolte bien souvent cette Algue sur YArisarum vulgare

en Corse, en Espagne, en Algerie et dans le midi de la France;

puis, en avril 4906, je Tai retrouvee sur une autre espece du

m£megenre, YArisarum simorrhinum, a Oran, pendant la ses-

sion de la Societe botanique de France. Le fait a ete signale

par Flahault dans son compte rendu des herborisations de

cette session.
k

1. KuiiN (J.), Ueber einc neue parasitische Alge, Phyllosiphon Arisari.

(Sitzber. d. naturforsch. Ges., Halle, 1878)
(Bot. Zeit., 1882.)Arisari.

Zeit., 1882.)
/

Just (L.), Phyllosiphon
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Schmitz (F.), Phyllosiphon Arisari. (Bot.
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Le Phyllosiphon n'etait done connu que sur deux especes, tres

voisines d'ailleurs, du genre Arisarum, lorsqu'au printemps de

1907, je remarquai sur des feuilles A* Arum macula turn, dans le

bois du Frehaut pres Luneville, des taches vert jaunatre assez

etendues. L'aspect de ces taches absolument semblables a celles

des Arisarum me fit immediatement songer au Phyllosiphon.

L'examen microscopique des feuilles attaquees me permit d'y

constater la presence de 1'Algue, doht les filaments etaient

encore entierement a l'etat vegetatif.

Je suivis le developpement du parasite et, vers la fin de mai,

je vis apparaitre les aplanosphores a 1'interieur des filaments.

Puis les feuilles de YArum commenc&rent a pftlir et a se fletrir :

a ce moment les taches primitivement jaune verdatre puis

jaunes etaient redevenues vertes, et faisaient contraste avec la

teinte jaunatre des autres parties de la feuille.

Ces variations de la teinte des taches s'expliquent de la fagon

suivante. Au debut, 1'Algue empeche le developpement abon-

dant de chloroplastes dans les cellules soumises a son influence,

d'ou la coloration vert jaunatre; puis le parasite provoque la

secretion de gouttelettes oleagineuses jaune orange dans les cel-

lules de son hote, d'ou la coloration jaune. Enfin, lors de la

degenerescence de la feuille, les gouttelettes oleagineuses dis-

paraissent, et la tache, remplie de filaments de Phyllosiphon

bourres d'aplanospores vertes, tranche en vert sur le fond deco-

lore de la feuille mourante. Sur ces feuilles on trouye parfois

deja quelques aplanospores en germination.

L'etude attentive du Phyllosiphon de YArum maculatum ne

m'a pas permis de le distinguer de celui des Arisarum. L'aspect

des lesions et les caracteres des filaments sont absolument iden-

tiques dans l'un et dans l'autre. Les aplanospores ont sen-

siblement la meme forme et les mdmes dimensions : celles-

ci sont un peu plus variables que ne le disent les auteurs

(2-6,5x1,5-5 u). La structure est la m6me : on trouve par-

tout

Certai

un noyau, un chloroplaste et des

nes aplanospores de taille anormale peuv

crouttelettes d'huile.

contenir

jusqu'a trois ou quatre chloroplastes : elles atteignent alors

i„ ^i O w ^ &»jusqua 8X5 v~ >

parasite de YArum macu
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ment identique a celui des Arisarum bie

/

Mais constitue-t-il une race biologiq

distincte? M. Flahault m'a dit avoir essaye en vain d'infecter

YArum maculatum avec le Phyllosiphon de YArisarum, au

jardin botanique de Montpellier. Mais Inexperience a ete faite

sur des feuilles adultes seulement, et de l'avis memede M. Fla-

hvult, n'est pas absolument concluante.

D'autre part, il est bi'en etonnant que le Phyllosiphon de

de observe par

de botanistes qui examinent tous les ans son bote. Je ne

rencontr6 au'en deux Doints restreints du bois du Frehaul

I'ai

* \ des endroits que je freq

d

region mediterraneenne, dans les ra

peu de terre contenant des spores de

de YArisarum 1
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elle tomberait d

hypothese un peu bizarre pour ce

elle-m£me le jour ou une obs

attentive ferait decouvrir le Phyllosiphon sur YArum maculatum

d moins suspectes. (Test pourquoi

devoir signaler a la Societe botanique de France la decouverte

du Phyllosiphon Arisari sur YArum maculatum. J'espSre

engager mes confreres a porter leur attention sur cette cui

Algue parasite.

M. Buchet fait son nom et nom de M. Gatin la

'

•

*-

•

.

communication suivante
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Un cas de polyembryonie chez le Triglochin

palustre L. et une germination anormale de

VArisarum vulgare Targ.-Tozz;

par MM. S. BUCHETET C.-L. GATIN.

1° Un cas de polyembryonie chez le Triglochin palustre h.
* m

germination de graines de cette espece i de

observer que Tune d

-

lles-ci possedait

.

Ces embryons etaient de taille tres inegale (fig nt

*


